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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANECIR DU SOIR 

I.e général Ismet lnônfi L~~ ~I~~rrn annlai~ ~t lraneai~ ~nt œ~mnm la Il~~~~~irn Une offensi~e aby~s.ine ~u sud 
part ce soir pour Zonguldak ,, . 

1 
" g 

1 
Y,, , . . . . ! de Makalle serait imminente 

co~:ifé::::1,~~:~:~.n~~ j;~~~n~l~b ~ ~ta~lll Ull~ i~n~ ~UV~l t~ a la ~~l~n1~at1~n ItalI~Illl~ Fu.;,· ~i~~'.e1:ec~~1~n~uf'oîfi:7:i0:: ~·-~~~~s~~:~e~e~:::~n~ é:~t"~~;~~~ttc~t= 
où, pendant une heure, il a fait ~e 1' é .. va nt, No. 62, transmis par le mi chés dans les broussailles. Ils voulaient 
quitation, aussi bien des exerc.ices de ft"1t«Ntl*1 n.istère de la presse et de la propagan .. tenter d'empêcher les Ascaris de suivre 
manège que des saut• d'obstacles dont L'Itali·e ·t l'O d l D k 1. t le Tigrè contre de italien , 1e sentier des mu1.is. mais les rapides dis-
run de J,25, appelé le cpont général_ ls: recevral ga en, a an a le e Le maréchal Badoiilio télégraphie : positions prises par les troupes et la mtse 

met • Parmi le monde qui assistrut a la cession du port d'Assab à l'Abyssinie Aucun fait notable à signaler sur lea en action des mitrailleuses ont mis en 
ces exercices, on remarquait : M~1. Tev· fronts d•Erythrée et de Somalie. Juite les agresseurs qui se sont di.tpersés 
fik Rü,tü Aru. ministre des affaire~ é- ,.""".._'° Front du Nord dans les brousailles. 
trangères • ,$ükrü Kaya, ministre· de l ln- Londres, 5 A. A. - Le correspon .. 1 se, probablement aux alentours de la part», mais ils ajoutent que les rensei .. ~ :f. Jf 

térieur : le général Fahreddinl. ~~pecl - dant de l'Agence Havas apprend que les Noel. 1r11ements imprécis que l'on possède lais- Est-ce le calme qW précède la tem .. On signale des soumJ.ssions !'IUT le 
.teur d'armée et le général Ai ait, es t f d éd' aent place aux m' certi'tudes et qu'il n'est pète ? On serarit tenté de le croire. à en front de colonne!'1 des Danakils : 

d 'I b 1 . exper s ranco - anglais chargés e r 1· :\1 { J • 't } - ' t 
généraux 1 fali•, comandant st'."1. u ' ger un projet de règlement pacifique du 1 Ji • Java 1 em1 e pl 0 Je pas actuellement question d'ajourner la juger des dépêches ci-après : Jfakallè, 4. Quelques ch.efs par111i les-
Ali Fuat. cornmandarnt de l'Acaderrue de fl' "lai ·th· l' 1 b l\1 C • réunion du comité des 18, prévue pour Adigrat, 4 A. A. - L'on ne saurait quels un lieutenant du degiacc Kaisa Sé-
guerre , F ehnii, commandant de la pla- cont •t •

1
, do • e •o~ien r~odnnur~n~ op-1 é a Ot .. é à • ,..er·rutt le 12 courant. préciser si la préparation abyuine tend bat. se sont présentés à Azbi, au comman.-por un1te e procéder a es rea1uste • 

ce d'Istanbul. I , .d , du ments territoriaux le long des frontières Paris, 5 A. A. - On croit générale- On croit cependant que ce comité s'a à procéder à une attaque polir éviter l'a- denient italien pour Jaire acte de soumU-
Après c~s exercices, e presi en. des colonies italiennes et d'établir une ment que M. Laval remit hier soir à Pam joumerait si, avant le 12 courant, la pos- vance italienne vers Am.ha Alagi et le 8ion. 

conseil s'r.!t entr~.enu avec les jeu~es. ~f: al' bassadeur d'Italie les suggestions en vue si'bi'li't~ de ne'goCJ'ati'ons •• pr~: ... :t et si lac Achianghi. Toutefois, une attaque Le raid de la colonne Mariott'Î à tra .. d I t ) t «zone ouverte à la colonisation it 1en - ~ ..... OW'-&.-.. 
ficiers de cava1erie au sujet e u 

11 ~ ne». d'un règlement pacifique du conflit ita- les bases de ces négociations étaient ad- abyssine sur tous les fronts est considé- ve.rs le territoire dé§ertique de la Dan· 
de l'équitation. A \1. l~evfik Rü~~ü ,l\ras, En contrepartie, l'Abyssinie recevrait lo~élhiopien élaborées par MM. Peter - mises par Rome et Addis-Abeba. Le con rée comme imminente. kalie, a eu non seulement une importan~ 
qui le fél.citait en ajoutant : c e nous un débouché sur la mer Rouge. son et de Saint - Quentin. On pense que' seil serait alors convoqué en session ex- Jf. :f. >f. ce milritaire certaine ; 11 a exe.rcé aussi 
« demandez pas d'en faire autant :, n_?us les experts français et anglais ne sont pas traordinaire et renverrait le projet de rè- Asmara, 4. - Tous les correspon - des répercussions politiques ·mportan • 
« n' e::i eerlons pa~ capables>, 1.e genera~ Les di ver--gences de vues arrivés à un accord complet. L'idée de 1 glement devant le comité des Cinq qui ne dants sont d'avis qu'une grande bataille tes. Deux cents guerriers recrutés à Thio. 
Ismet lnonu a répon.du : c.Ce n e~t pas ~1 b ba~ sur laquelle ils travaillèrent fut cel- fut pas dissous. est imminente. Ils relèvent que cette é- dans le sultanat de Birou. faisaient par-
d1fficile que 'ou• semblez k croire. Fai· SU sistent le d'un échange de territoires entre l'lta- L R • d'I I' ft' ventualité a produit un vif enthousiasme tie de ces détachements. La victoire 
tes at'enton. et vous apprendrez aussi. • De très importante• divergences de He et l'Ethiopie. Cette formule semble a e1ne ta Je 0 re son parmi les troupes et les Chemises Noires, d'Azbi •ur les troupes du Ra• Ka..,. Sé· 

1.e présidont du conse:t a a~sisté •n vues subsi.tent entre les experts fran - ~a plus facile ~1 elle donner~ ~tisfac~on alliance et celle <lu Roi anxieuses de se mesurer avec l'armée é- bat a eu pour eH·t d'amener l'adhésion 
suite au déjeune!' donné en son honneu~ çais et anglais, mais on s'attend à ce que a la S. D. N. si les deux bel1Igerant1 reus- thiopienne. à la cause italienne de toute la popula· 
au J oc.k,.y C... 1ub et auquel ln.dépe,ndam, - leurs vues se rapprochent avant le pro- rissent à arriver à un accord direct. Rome, 4. - La reine Helène a écrit tion du Birou. 
ment des mini.tres des affaires etrange· chain entretien de M. Laval avec Sir Sa- Un tf1'scot1rs c.le sir Hoare à M. Mussolini : Les forl'l'S réuulières abyssim•s 
res de l'Intérieu"' et de l'Econom.ie, as- mue) Hoare. La Grande _ Bretagne ac- ~ tcJe désire que vous sachiez que, par· Une autre dép&:he est conçue comme 
sis;aient de nombreux députés, l-es géné· cepte que la ville d' Adoua doit donnée Londres, 5 A. A. - M. Batdwin re- mi Jes nombreuses alliances que les fem .. suit : 
'Taux les directeurs généraux de la Sü· à l'Italie, avec le district d'.Agame, situé çut Sir Samuel Hoare, hier, après-midi. mes d'Italie offrent pour la gloire de no- Makallè. 4. On a annoncé ces jours 
m.-.r 'Rank et d.e l'i~ Bankasi, le directeur entre Adoua et J'Erythrée. Elle ne a'op· On croit qu'ils envisagèrent l'état des tre chère et grande patrie, il y aura l'an- derniers que les forces abussines marchent 
de )a police. etc... poserait pas non plus à un léger change- pourparlers relatifs au conflit itaJo - éthio neau nuptial du roi, symbole de foi et seulement la nuit afin de se soustraire aux 

·\près le déjeurre-, le président du con ment de frontière dans le pays Danakil. pien, notamment les travaux des experts d'affection, uni à mon propre anneau reconnaissances des avions et que de gran 
sr.il a cxarniné un à un les chevaux mon .. L'Ogaden, qui est un désert sans valeur franco-anglais de Paris et l'entretien dont je fais don avec joie à la patrie. Mon des concentrations de troupes du Ras Kas­
té-s par ~ officiers de c.avaler~e de 1' ~- aucune, serait rattaché à la Somalie ita- Hoare·Laval du prochain week-end. anneau représente ce que j'ai de plus cher, sa avaient été observées près du lac Achian 
~ 0Je a a!Sisté aux exercices effectues lienne. Sir Samuel Hoare définira probable - parce qu'il me rappelle le jour où j'ai eu ghi. On apprend aujourd'hui que parmi les 
par 'un groupe de .cavaliers de l'Acadé- L d 'J d . lment l'attitude britannique dans le dis ... le bonheur de devenir Italienne.» forces abyssines concentrées sur le front 
mi~ do guerre. a fait ceTtaines ins-pec_ - es etat S. es COOCeSS1011S cours qu'il doit prononcer aujourd'hui Helène se trouvent ausst des troupes régulière3 
tion• en compagnie du général Fahrethn proposées . aux, Communes. • , L'attitude des Etats-Unis de l'empere~r et du prince-h.éritter. Les A-
ct es rentré ensuite- au palais de Dolma· L A 1 t d bysstns possèdent des mitrailleuses, des 
bahçe Les limites de la zone que l'on se pro- ng eterre es lSposee New-York, 4. - Le juge de la Cour fusils modemes comme aussi des canons 

Le général lsmet lnonü s'embarquera pose «d'ouvrir à la colonisation italien- à }a réconciliation Suprême de New-York publie ime lettre de montagne, de fabrication anolaue. 
c• soir à 20 h, à bord de !'Ankara, à des . li p . 4 A A T l • d par laquelle il souligne que la loi de neu- Suivant C. Zoli (Etiopia d'oggi), lu 

Id k li ne• seraient, à l'Est, la fronbère actue e ar1s, . . - ous es Journaux e 1• • f' . • f • d. . •. I ( 
tJ.naLon de Zongu a · sera accompa· I' ._ 'd" • l t d l . 't . . tra 1te ne con ere pas au pouvoir execu- orces armees 1tes 1mpena es par op~ 
gné des ministres des affaire::; étrangè • entre !'Ogaden et la Somalie anglaise et, aptresd-rruS.1 p

5
ar en 

1 
He ae visa e immt - tif des pouvoirs discrétionnaires pour é· position avec les forces régionales des 

d l'E · d d. ' 1'0 li d 1 T nen e e ir amue oar · d • • 1 1· t d ·• d J· R ) d d r ... • de )'Intérieur. e cononue. es l- a ueat, une &ne partant u ac ana L'I Ir . t run· l'A le ten re a son gre a 1s e es maberes ont ·cuve1' as , se composent e eux grou 
- S B k « n an11gean • es e que ng - I' . • d . 1· d b 11· • 1 d . , . 1 1 f . rectt-urs généraux de la ümer an et et aboutiuant au point de J'onction du 1 1 d" .. .. ,. 'I' t' L exportation a estina ion e& e ige- pes : a gar c 1mperJa e et ea oTces 1m-S h .1 erre es 1sposee a une reconc1 1a ion. e . d" b . f . d , . I d . . E. • . d 

de l'i~ Bankasi.. Demain. à 1 eures, 1 Kenya bri'tanru'que au Somaliland i'talt'en. 1 lai 1 tr' · · 1 tants est inter 1te, a stracbon lfte u 'pena es e vieux systeme. n JUln cr-. I f b . d gouvernemen ang s es es 1nqu1e au ... I d d' E . , I' d 
inaugurera à Zonguldak a. a r1que e . t d I 't f liti d l'Eg matene e guerre proprement 1t. n nier, au moment ou parut ouvrage e 

ed at n pouT Il convient de noter que ce plan exclut s
1
uie 

1 
le a Slt~a •odn P

1
° Mqédu~t e , y~- outre, le i'uge suprême condamne toute M. C. Zoli, la garde impériale compr<· 

11emi--<:oke et partira sam 
1 

, m • e, e a ques ion e a 1 erranee pe- )' . . . d !" . 1 ff 'f · 
Kairabuk où il con1pte examiner les me· tout accès des Italiens sur les territoires , ] b ] h po 1tique qui pourrait onner 1mpres - nait es e ec.lJ s suivants : 

, !' !' ti d se ega ement eaucoup sur a marc e . 1 Et t U . . t • 1 Trois !JataU!ons d'infant..rie avec 12 sec <l;Ures à prendre po-ur - app 1ca on u abyssins loJt&'eant la frontière du Soudan d , · f L · al d•t . s1on que es a s- n1s seraien a a re- · . 

P TO°"'amnlc concernant les industries du eg' yptien. e.s ndegoc~I~ ions. el ?0 urb'n . 1f av~ir ap· 1 morque de P Angleterre. tions de fusiliers • mitrailleu'I'S et 3 corn-
e.·· · pris e m1 1eux ang 8lS 1en m ormes que • • , pagrùes de mitrailleuses lourdes 

fer et de l'acier. >(."' >(. Dans lea limites de la zone ainsi dé- Sir Samuel Hoare a l'intention de propo- Un geste de sohdante Un détachement de lanoe-bombes 

M. Siihü Kaya. nunisl're de l'intérieur, terminée, l'Italie serait autorisée à se li- ser. une sortd d'listic~ po;"' ~ois·~. - , de la Hongri~ Un esca<lron de cavalerie ; 
accompagné de ~ .. 1. Arif. c_ h_ef d_e gon. ca. vrer à l'immigration, à l'acriculture et au maines, pen ant esque es es osb ites , . 1 S , Une batterie à dos de bêtes de somme 

h 1 cesseraient en Ethiopie, tandis que l'em- Ro_me, 4. -.- Le pres1dent de a le: u~ pe!o•-- de radiotél""'mph!f'-· 
binet particulia, ~t arnve, ier, a s- commerce, mais l'autorité politique de M th C d B d t dr - ....... vu.ii "~ ·~~ 

. 1 d "vl ba.rg. o sur le. P. étrole serait renvoyé à une • a 1as or~, e • ~ apes , a a esse Un détachement sanltal.-e : 
tan bu!, sur !'ordre qu i en a re.;u e · · ces contrées serait laissée au Négus. En d 1 p d 1 M M 1 tél th 
le président du conseil et est del'Cendu p~no . e .u ter1eure. en ~t ce ter:rips, es •. . uss? 1n1, un ~r~e en ?u - La fa.nfaire de la garde. 

1 échange, l'Abyssinie recevrait un corri - negOCJations de paix seraient activement B~aste _exprimant .la. "°. li_dante avec 1 lta· T ... comrn'andement effectif des be.-tall _ 
au PaTk Hotel. Il a été reçu à a gMe PM 1 d 1 vil ti t ~ 

r 1 h t f dor à travers l'Erythrée et tm débouché poussées. • 1 ie, mere e. a ci 118 on, e ses voeux !ans œt confié à des officiers éth!oplcns, 
le gouverneur d'l•tanbu et es au 

8 
one Il fi , h• t pour le succes de sa lutte . té 

tionna1res des autorités locales. •ur la mer Rouge à Àllaab. y a eu un ec 1ssemen ' L . d T. . dont cert.Mn.s ont frequen ll's cours spé-
>(. >(. ~ La France demande que l'Italie re - • - 1 . . d G ' es m 1 nes u rentJ 11 c!aux Jru;tltuoo à l'éoole de St.-Cyr ; l.œ 

·1·.·,·f1'k Rü•tü ,\ras. ministre_ des çoive tout le Tigrè, actuellement occupé disent esn11heux e eneve Bolzano, 4. - On a repris active orrtclers des mlss!ons étirangère.> veillent à 
M. ' h 1 · 1· Ell d d G • 5 A A L ·1· d' · l'entrainement d'ensemble de ces !orœs. affaires étrangères, a reçu arant .. 1eT en par es troupes 1ta 1ennes. e eman e, eneve, . . - es mi 1eux 1r1 .. ment l'exploitatiolt des nûnes du Tren-

d S P L · ambassa • en outre, un réajustement de la frontière geants de la S. D. N., commentant les in- tin. Il Y a tout lieu de croire que, depujs 
au ience, i.r ercy orraine, d la mobilisation générale, ces effecbfs de 
deur d'Angleterre. u pays Danakil, en faveur de l'Italie, formations de Rome et de Londres au Il s'agit d'une série de gisements de 

1 "d' bl · t d' h • ' 1 ·f· j ]' la garde impériale ont été utilisé!il corn· _______ ... P us cons1 era e que celui que propo - SUJe ~n. proc ~1n. re!? ernent pa~1 1qu~ ga ene argentif~re, de minéraux de d b 
sent les Anglais. Elle accepte aussi que du conflit Jtalo - eth1op1en, reconnaissent, J plomb, de zinc, de cuivre et de pyrite de me ca res pour une armée eaucoup 

La Turt]Uieet les sanctions l'Italie reçoive l'Ogaden. La France ac- «qu'il y eut un fléchissement quelque fer. plus nombreuse que la levée de l'embar-
cepte en outre les mêmes limites que cel· go sur les envols de matériel de guerre 

La situation à I'arril•re 
lies Ethiopiens 

Des nouvelles plutôt pessimiste1 BUr le 
moral et les dispositions des troupes ,é .. 
thiopiennes sont fournies pa·r de!1i obser­
vateurs neutres. On communique à ce 
propos : 

Berltn, 4. Un Allemand venant d' Ad-
dis-Abeba. déclara au journal "Ha1nburger 
Fremdenblatt" que le commandement des 
forces éth.topiennes s'aperçut trop tard de 
la faute conzmi.se en concentrant de gran­
des masses de troupes sur de petits espa­
ces du front 11ord et sud. comme par exem­
ple, près du lac Ach.!anghi. 

Etant donné qu'aucune possibilité de ra­
vitaillement n'y existait, les troupes dé -
va.stèrent cea régions. 

Plu1leurs révolte&. causées par la faim, 
se sont produites. De nombreu.r soldats a­
vec leurs chefs passèrent du côté italien. 

Si la guerre contüiue, les 1nasses abys­
atnes ne pourront pas résister par suite 
du manque de vivres : l'Ethiopie se dé­
sagrégera par suite de la faim, de la ré­
volte des troupes et des discordes intérieu­
res. Il est faux que le Négus soit ai1né , sa 
chnte est probable et son successeur serait 
probablement Ras Imru, seigneur du 
Goggiam. 

Des informations conçues dans le mê· 
me esprit ont été fournies par l'aviateur 
Ciulian. l' «Aigle Noir de Harl~m•. à son 
passage à Paris. On se souvient qu'il s'é· 
tait offert comme -..: olontaiire au '\;égus 
et avait .été désigné comme instructeur 
des aviateurs abyssins. Il du~ fina·lement 
démissionner. 

Parts, 4. - L'a11iateur nègre Giulian a 
déclaré à la presse que l'anarchie la plus 
absolue régnerait en Eth.i0pie. L'empereur 
est incapable d'imposer sa t'olonté. Les 
populations se soumettent sans regret au­
cun aux Italiens et elles continueront à en 
Jaire autant . 

. ~- les proposées pai- la Grande _ Bretagne à destination de l'Abyssinie, a permis 
La commission qui, sous la présidence pour la zone de colonisation italienne Quand ~ouffle le vent Le Roi Boris irait à Londres d'équiper de façon modeme. Une nota - Front du Sud 

de M. Numan Rjfat. secréta.i_re général mais elle pense qu'il est nécessaire qu; d S d ble partie des troupes de la garde jmpé:· 
du mi1u ·tère des affaires étrangètoe~. a cette zone soit confiée à l'administration U U 1 tia]e est constituée par des soldats de mé Rome, 4. - La presse italienne cons-
été chargée de l'ex.amen du mode d"ap - italienne, avec un gouverneur • adjoint Le }>l"illCe Cyrille éJlOUSCl't\il tier ayant déjà servi dans les bataillon• la.te que, d'aprè!t les communiqués offi-
plication des aan<Ctions économiques dé- italien qui réNderait à Addis.-Abeba, tan Le vent du sud qui a .c;~rulflé en tempête t111e 1)ri11cesse a11gl:.\iSC indigènes italiens d'Erythrée, ceux du cieù, la li1rne sur le front de la Somalie 
crétécs contre !'Italie, a pris le>< déci - dis que le Négus aurait toujours la sou- !'autre jl)UT jusqu'à minuit, 6'est aj)(lllié hleo-. Sofia, ) décembre, (d. n. c. p.). - Soudan anglo . égyptien ou de la Soma· for~~ undvasDtel tri(angl'le m~qué 1 parD .. les 
!&.ions uivantes veraineté politique sur cette région. D'après lie-s nouvelles carnplémein.ta.i:res re- On attribue une grande importance à la lie britannqiue et retournés au pays à pos1t1ons e o o à ouest, sur e JIOU 

1. - On pourra introduire en TUT • La cession du port d'Assab à l'Abys- ÇU~.i, !es dégâts occasionnés en mer et sur visite que projette de faire à Londr.es, l'expiration de la durée de leur engage· 1 ha), Callafo (sur l'Oueb Chebelli), Gor-
qu,e jusqu'au 18 décembre 1935, les sinie est considérée comme la condition t=e sont Importants et biM que non éta" dans le courant de décembre, le roi Bo- ment 1 rabei, Gherlogoubi et Oual-Oual (à 
'marchandises italiennes qui ont été mi· essentielle de succès de ce plan de re·- b:!~ encore déflnhtivement, s'é-lèverut à des · · l'h• d . 1 . . ! l'Est) La position de Gorrahei carres -

b •m, qw sera oie es souveorams Mg rus. Les lignes 1laliennes pond au sommet du triangle en que.tion. 
aea ~n roul:le jusqu'au 18 novem re glement. IC.C-ntaines <le mlllte.rs de Jirvres tJurques. Ce voyage serait en rapport ava: le 1 
1935 · L'A Jeter1· t' d Depuis hier, les bateaux ont Tei>l1s leur •projet de marù1ge du prince Cyrille, frè· A la veille de la bataille, désormais im ~ ~"' . . . 

2. - Il en sera de même pour les 1 ng e l'e Ire es na- service -'-·lier Les Jmsulalres qlli avaienl d . B . , . . d' • h d . 1. Commentan1 la commun.1cat1on fait .. 
.1.~·u • re u roi ons, qu1 epousera.it une pr1n- ·m1nente, une epec e c source 1ta 1ennc l'E h. . , d l S D 

marchand, i~e,• .itaL.enn~s qu,i, .. quoi~ue 1 • 1·es de ffllCl·1·e c.le Ja ~1 ~- dù pas;er la nuit en ville, sont rentres hier ce9Sc analaise. j décrlt comme suit Jes positions ocoupéea par t iop1e au .. secreta~at e a . . 
n d d It.al 1 t t U au VI - ' lt e d ! t "-~-d· - · • . . . . N. concernant 1 evacuahO'f'I de Harrar on ie:xpe ices ie, on e e 1usq 1 ~ :ln& ' r oyer. Les d~o,.;u eres eindom 1 Dautre part, cette v1s1te en Angle:ter· .par les troupes du maTechaJ BadogLo : ' .. . . 
18 novembre 19 35, par un dépôt de d 1' ter1·a11e'e magfu ayant été """""'""" d'u-ce les 00 • d B . • 1 . 1 R 4 S l'éch' • • thr. par les troupes eth1op1ennes, le speaker 

~ ~ ... ~ ... ~ ... o...... , - Te c ons serait ega ement en conn-ex1on orne, · - ur 1qwer ery een, d l'E l A R 
1 1 

·
1 

• ]' l 
transit d" n 'impoo-le quel autre pays. 1 -!;eaux ont pu .aœoster 1 • • • d F . Of 1 d • 1 · 1 d Ir d e . . . . cons a ai que c est a e 

3. -. - [n princ.ipe, la valeur des maT· 1 Paris, 5 A. A .. - La· presse se deman- Voici !e b1lwn des dég. âts occasiorunés sur af1.vceec qun.e recente ~tcbl "1teB lu ~e~g". - de epl roiem~n ~ alouples c'?n:'prend' démenti le meilleur aux nouvelles an -
h . . . . d d "! ible de trouver . w ,poussera.r a u gane a s en - ans a parbe orient e, es reg1on1 e 't _ J b . 

~ and1ses qui· s-ront 1ntrodwt- ••nsi ans e s 1 sera poss . . • une so- terrn • • d Gh I End d . nonr:iint une pre encue avance a y••ine 
'- ....... ....... ..... ten re ave.c ses voisins et éventuellement era ta et erta ; ans )a partie occ1- Y-! f t d d Il b ": 

le pays sera versée à la Banque Centrale l lu!ion ... rapide et p:'c1f1q~e a la question 1 A Ayna.l.içemie, e·n face du four, la bu.an dhérer à l'Entcnte Balkanique. J dentale, les récions de Tzembela et de stur e- ron !' bu sud do setrtve en] me~lle 
de La Républlque. petrohere. Elle releve d a~tre. part, avec d-ei"f.e sttu.éo au dern!er étage d.e l'Lmmeu... M C " z emps que a an on e ce e aeu e VI e 

4. - San~ conditions de délai, on 1 satisfaction, le _geste. d apauem.ent de 1 ble à apno-'emontB Riza Pasa, occu~n.t, • elal Bayar au club 1 aLena. t . al 'd ta! t qw aurait pu constituer une hase de Té-d d }"<W"' ........-~ ..,. s sec eurs orient et ocet en aon . d' • . 
'Pourra introduire dees l:lvre.s. journaux. et! l'Angleterre qw, r~tll"a ~s navires e sur ~ terra.se, un~ longueua- de 25 mètres i (( (jüne~)) marqués par les positions de Daragom, 8lstance une cer:a.ine importa~e. sur 
t.e-vuf".s. dont la valeur !'ter.a venée à la guerre de ~a M~1.terran,ee: I~ \Lne largeur de 12 mètres. emportée par L . . d rE . M C 1·1 I Dimmaaa1ilo Enda Mikael et Zongiu. le front sud, en meme temp§ qu un cen .. 
Banque Cen•rale de la Répub·lique. 1 Le «Petit Par1s1en» ecnt : :,e vent, es.t tombée b"tlr un maga..c;1n de 2 e m!rustre e . ccnomie, ... eo a Les flanc: intérieurs de ces concen • tre des service9 d'intendance est surpre ... 

5. - Les transactions particulièTes d"; 1 «LeK perspectives d'arr.angem~nt sont étages, situê c-n: face et a.ppacrtenant O..'\l B:1~ar, s est .. rendu hier. au. club cCu~e~~· trations comprennent toute la région du nant. Il s'expliquerait toutefois paT cer ... 
t'.hanges peuvent être faites après avoir . plus grandes que ces derniers mois. ,Pour n131I"Ch'and de vins Dimitrj. Heureuseme-nrt ou 11 a ~ause avec les Jeunes gens, s 1nte- Tembien ; )'extrémité du secteur gau • laines lnformaûons qui signalent la créa• 
"Pria l'.aulorisation de la Banque Centra que le projet d'embargo sur le pet~ole qu'à ce moment, l! n'y avait pas de pas _ ressanit: a leurs triav~~x. che s'appuie sur le rebord oriental du tion, à 1 OO kilomètres au sud - ouest de 

4ème 

le de la R~ublique. wit suspendu, il faudrait que I~ Italiens s.~nts dans cette .rue. Les :poutrelles et la 1 L K haut plateau du Tigrè, alors que le point Harrar, d'une base aérienne éthiopienne 
. 6. - La val;ur des m":rchandi. .. ~ ita- manifeste~! .. d;s intentio_n_s !'réCJses. sur ferraille i~clw.Jent la rue dont la c!TCu- 1 e 301Uta )' . • extrême des positiollll de droite se pro- autou• de laquelle on paraît vouloir con-

lienrres 1n•rodwtes ou qw .eront 1ntro- une poss1b1lite de conc1liation, mais ce lation rut inter.rompue. La t.oiture du ma- Ankara, 4 /\. A. - Le Kamutay s est longe sur le moyen Tacazzè et le Sétit centrer également les troupes de cette 
<luite.s jusqu'au 18 décembre 1935 en geste, qui indiquerait le désir ita1ien d'en- ga.:i1n avait Cté enr-0nc:ée. Les sa.peu!I'S-pom 

1
Tcuni aujourd'hul sous la présidence de jusqu'aux confins du Soudan anglo-énp· zone. 

'T urqui<! sera •""lée d. aprè. les condi • trer dans les voies de la paix, continue piers appeMs en tout;e hâte, orut dù tmvn!l- M Fikret Si Jay. · ..,...---------------.....,.== -e. tien. 
t;ons de la convention de clearing turco- à se faire attendre.» 1er de nuit pour faire tomber certainoo Oans le TetllbÏC"ll Nous publions tous les jours en 
Italienne p&• l'avoir de l'Italie et en tant Un entretien de sir Hoare p!èces de bols ou de Ier qu1 reotruon.t sus- ont èt.é ble&9ées par la chute de divers ob- page •ous notre rubrique 
que c<:t avoir exist<:. On pourra expédier '!>elldues ça et là. La !rayerur a été grande Jets. Certa1~s pa.rt1m de vleilles maloons 1 L'escarmouche dans la région du col La presse turque 
•n Italie !-es marchandises chaTgées dans M. 1'lussolini dans tout le Quairtler, par le !rocas occa- ''*' sont écroulêes. 1 d'Abaro, signalée par le communiqué 
1 ••. bateaux pour cette destination jus - avec Sion~ et les vitres qui volaient en éelat.s. 

1 
En mer, il y a eu beaUOOl>P d'eml:>arcA: officiel No. 61, est décrit comme .Wt de ce n1atin 

'lu au soir du 17 novembre 1935. . Le correspondant lond??ien du •Ma- U:"l cables télepho;i!ques nnt été rompus. tlons endommag&s, des alleges ont oou.leïpar une dépêche italienne : une analyse et de larges extraits des ar-
Ccs déc.isio~ ont été communlquées I tan» rapporte que les milieux inform~ Les fl?>che.s et mf"mei des dessus de dôme.& U n'y a hc-ureusement pas d'aœJdents die j Hausslen. 4. _Au sujet du combat qui a ticles de fond de tous 

005 
confrères d'ou .. 

•ux ministère& intérie.ssés qui, à leur tour, déclarent que Sir Samuel Hoare verr~t d! mi.rmttts comme œlu.1 de la mosquée personrnœ, p.-:Lroe qu'elles on:t pu être se-. eu lieu près d'Abaro. on apprend qu'une tre pont. 
en ont dcmné connaissance à qui de droit. ! M. Mussolini durant son voyage en Sws- Su!eymaniye sont tombés. De5 pemonttl.e6 couru&; à tenqJB. \colonne légère qui se livrait au nett<>11age 
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Quand la photographie était un art 

des Les souvenirs du doyen 
photogra1ll1es de Turquie 

« J'ai connu parfaitement Enver et 
Talât pesa qui, méfiants, s'adressaient 
à moi &cul pour faire prendre la photo de 
certains documents. J'ai aussi connu les 
sultans Rcsad et Vahadettin ; le premier 
était très simple, tandis que l"autrtt a­
vait des prétentions à la Majesté ... 

L'évolution iles temps 
c li y a lieu de noter qu'à ]'époque, 

la photographie était un art. On ne pou­
vait pas devenir facilement photographe. 
Aujourd'hui, chacun se munit d'un 
appareil, tire des photos quelconque&, 
- que lon vend à des prix réduits - de 
façon que le côté c art > est négligé. 

« Auparavant, c'était le photographe 
qui donnait la pose, en étudiant le vi!a­
gc du client, de façon à le photographier 
dans les meilleures conditions possibles. 
Aujou·rd'hui,, de jeun.es f1llcs se présen­
tent avec des portraits d' artistea de ciné­
ma cl v01.1s disent 9'mplement : c Voie; 
la pose que je prendrai.> Pour ce qui est 
de la photogénie, elle dépend, non pas 
du sujet, mais de la maestria du photo-

Paris, 5 A. A. - Près de Marcaymes­
lay, un avion postal heurta un arbre. Il 
Y a un tué et un grièvement blessé. 

Une grève à St. Nazaire 
Saint-Nazaire, 5 A. A. - 800 ou -

vriers de l"usine d'aviation se mirent en 
grève, proteataait con~ le co~édie -
ment de 1 3 ouvriers. 

L1l VIE 
LE MONDE DIPLOMA TIQUE 

Légation d~ Roumanie 

On a annoncé que la colonne de « doubat ,, de Somalie qui 
a livré récemment un combat au Nord de Dolo a eu à traver­
ver une zone peuplée de crocodiles. \'oici un troupeau ile ces 
dange1·eux sauriens sur les bords d'un fleuve d'Ethiopie. 

Jeudi, 5 Décembre 1935 

cc -!Lettre d'Italie 

Le problème démographique 
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CONTE DU BEYOGLU qlll ne sait ai ce mot est un défi ou une 1IP'9=======~===============~~===••• Une arrestation sensation- 1!11===========' 

l~e 1111111éro 
ÏJlé(lil 

Par Charles DORNIE.R. 
Nous étions assis à cette terrasse .d.' un 

,grand café où je m'étais rencontré avec 
:mon ami Abel Parsey que ses vingt an· 
néea de chroniqueur théâtral ont mis au 
courant de la vie secrète des coulisses, 
non seulement de grandes scènes 
mais des music·halls. des concerts et des 
tjrquea et tout en •l'écoutant me narrer 
apirituellement N. dernière moisson de 
Potins et d'anecdotes, je jouissais du 
spectacle intére..uant aussi de cette heu­
re parisienne. Devant nous les feux élec· 
triques éclairaient violemment une co· 
lonn.e Morris et ses affiches bariolées où 
se détachaient en grosses lettres des ti­
tres alléc.hants

1 

de pièces. des noms d'ar· 
listes, de chanteurs. de gymnastes et de 
clowns vedettes de la saiso.n, sur les • 
quels Abel Par.ey, au basa.rd, me lâ • 
chait une confidence, une critique ou un 
éloge relevé d'un trait d'ironie malicieu· 

•e. 
Des couples, devant nous, autour d,e 

nous, se rencontraient, se formaient, de­
fHaient, tendres ou boudeurs. rieurs ou 
gfavea, flâneurs ou pressés, jouant, eux 
aussi, mais devant un public indifférent, 
les Kènes diversement éternelles de la 

1Pasaion. • · 

;njure. Palais-tic la - tlanse C't tic l'art · 
Mais. en même temps, d'une trac• nelle en Allemagne 

tion et d'une secousse, la jeune femme Je (~INE 
a' est remontée et enveloppe de ses jam- S A R'iA Y Varsovie, 4 ~A. - Selon des infor-
bes nerveuses ]e tor.se de son partenaire mations de Koenigsberg, M. Coch, pré-

d ba llrésent1• l'C soir ..J E U D 1 d 1 p Ori I 1 
qui de tou~ ses muscles, essaie de se é r sident e a rusae enta e, personn•· 1 
rass-er de l'étreinte et de rejeter son a- le filltl t;.ll}()llÎSS .. llll lité marquante du régime national - so • 

mante étouffée, broyée, dans l'ovale é· LA CGftTlftEftTALE cialiste, aurait été arrêté récemment. 
troit de la piste. A ce propos, il convient de rappeler 

Et c'est une lutte angois~ante qui fall que M. Coch était en conflit avec M.\ 
oscîller dans leurs yeux de colère et de Goering, président du conseil de Prusse, 
vertige, avec le trapèze, les cordons de avec dont il combattait les tendances centra- 1 

lumière du cirque et la coupe retournée f red Astaire et Gin~er Ro~ers Iisatrices. li était aussi suspecté de oabo-1 
sur eux des gradins fourmillant étrange- ter la politique de rapprochement ger -
ment ; et pour le public dont soudain on La plus sensationnelle de TOUTES les ATTRACTIONS mano • polonaise à l'égard de laquelle I 
n'entend plus qu'un long murmure les milieus conservateurs de la Prusse, 
frissonnant de peur et d'attente, c'est Orientale ne manifestent qu'un faible en I' 

un spe.claC'le émouvant, qui sera, demain, thousiasme. 
un numéro inédi1. que ce combat dans 
les fil• cro••é• du cintre de ces deux arai- Nos raffineries 
gnées humaines t 

On entend le bois des bancs craquer Nos raffineries ont tiré 5 3.000 tonnes 
el les anneaux des cordes grincer sous de sucre de 330.000 tonnes de bettera-
1' effort convulsif des deux corps noués ves. Elles ont payé. aux producteurs 350 
désespérément. mille livres. 

Cependant renlacement de Nadia, 
plus pesant, étouffe et tire vers le sol 
Andrès, dont les cordes scient feg che· 
villes, et qui se congestionne de plus en 
plus· Dans ses oreilles gronde une ru­
meur de mer. Dans son cerveau noyé, 
~eule, flotte cette idée, qu'il va, dans un 
instant. lâcher, et que, lui et Nadia. 
s" écra eront, loques sanglantes, dans 
l'arène. 

... ' 

-------•o~~----~ 

Une fusée volante pour 
la stratosphère 

La première fusée de11tinée aux vols 
d'essai dans les grandes alt~tudes, vient 
d'être construite par le Comité de la 
Stratosphère du C<>nseil ~ntral d'Os· 1 

souviachim à Moscou. La fusée soviéti­
que esl fabriquée entièrement de métal, 1 

pourvue d" un moteur à combustible 1i· j 
quide, et a environ 1,5 mètre~ de Ion -

gueur. 1 

llll 

dans 
s 11 Jll' r Ill' film 

SOUUEftT 
f El111E U ARJE 

<:~ soir :ltJ MEL.EK .. Abel, qui, comme moi, les suivait d un 
Oei.l amusé soudain, d'un ton plus gra· 
Ve, reprit ~es confidences : « On dl1 que 
l'amour est la passion qui submerge 
itou te r âme. Cela n'est pas vrai dans le 
monde des artiljtes., où il cède toujours 
it l'amour • propre ou à l'amour de l_a 
gloire. Un poète, un romancier, se de· 
doublent toujours, con.sciemment . ou 
l'ion, au paroxy&me même de la pa881~n, 
et tirent de leurs émotions les plus 1n· 
:jmes, les plus chères, une matière neu· 
Ve d'inspiration, font tourner leurs dou­
leurs et leurs joies les plus in,terues. au 
l>tofit de leur "-rt et de leur reputat1on. 
<...'est pour cela que chez un coupl~ de 
comédiens de mimes, d'acrobates meme, 
Îouant ens~mhle, le souci du métier, de~ 

Mais voici que le public, émerveillé et 
angois!->é, my térieusement, éclate sou­
dain en applaudissements. Le fracas des 
bravos. comme un ressac sur une grève, 
réveille, ranime And.rès, ressuscite en 
lui r orgue-il de l'artiste. qui ne saurait 
bri~eT, finir d'une chule honteuse, en 
apparence maladroite, sa glorieuse car· 
ri ère. 

li rassr.mble, d'un effort surhumain, 
ses forces, il remonte Nadia, puiP: lui· 
même, et tous deux maintenant, debout 
dans le cadre balancé du trapèze, en uni" 

,,,! ~'l Le premier vol de cette fusée au.ra 
lieu dans quelques jours. Des appareils 
spéciaux y seront -installés pour enregis­
trer la pression de l'air et l'accélération 

du vo1. , , , Les droits sur le charbon 
La fusee descendra en parachutes spe· [ 

cialemeint aménagés, qui s'ouvriront au· Le Conseil des ministres a décidé que 
tomatiquement lorsqu'elle aura atteint le combustible fourni aux bateaux étran­
son plafond et commencera à de~endre gers sera assujetti aux mêmes droits que 
vers la terre. les charbons exportés. .apothéose, saluent et sourient. 

Un În!itant après ils se relrouvent tous 
deux en leur loge, et. alor11, Nadia, re· 
connaissante, vibrante de cetle émo­
tion terrible, mais neuve, le sang et les 
sens fouettés. amoureuse. r enlace cette 
fois tend:-ement, ardemment, et lui 

• • ASPil!INE 

a:pplaudissements, finit par refoulee 
invinciblement rardeur la plus fol­
le d'amour. Tiens, écoute plutôt cette 

murmure : 
- Tiens 1 prends le billet ! C'est toi 

seul que j'adore. > 

On en trouve en sachets de 2 comprimés el 

en tubes de 20 comprimés, - Veillez à ce 

qu'elle porle le signe de l'aulhenlicité EB sur 

L'Australie «f arà da se!. .. » 
l'emballage el sur le comprimé! 

hi!Jtoire. 
c· était au Cirque Parisien où triom­

Phaîent chaque soir deux . gymnastes 
merveilleux : Andrès et Nadia. . 

Andrès était Espagnol. De sa race Jl 
avait r orgueil sombre, la jalousie arden­
te, la rage subite. Nadia, fille du Nord. 
était une volontaire capricieuse, une cher 
cheuse froide .de curiosité perverse. lis 
&'étaient connUSy associés au début de 
leur rencontre, ~t au cours des tournées 
dans les grandes capitales, par le con-

Sydney, 3. - LP gouvernement aus -
tra1ien a décidé d'jmporter dorénavant 
des avions des Etats.Unis et de l'Angle­
terre, mettant fin au monopol~ établi 
par l'Angleterre depuis 1928. 

Le Dr. l{ichet est décédé 
Vie Economique el Financière 
----

Paris, 4 A. A. - On annonce que le 
prfoesseur Charles Richet est mort hier 
soir. à l"âge de 85 ans. Il avait reçu le 
prix 1\Job•l de médecine en 19 1 3. 

Le marché des noix tes d'éi:nission Tadiop~onique d'Ank~-

ITa et d 1$tanbul organiseront des confe· 

traste de leur galbe et de leur beauté ac· 1 Banca Commerc·iale ltallan-a 1 

D~ns la région d~lstanbul! vu la fin de renc.cs pendant la Semaine de l'épargne. 
la sa.tson, le marche des noix est statton- Le Türkofis prend é.galement des 
naire. Les prjx des produits du littoral meeuYes pour permettre aux pro -
de la mer Noire sont de 11-12 ptrs. ducteurs de rai!lns, de figues. etc ... de 

Cbrdés adnürablement en leurs exercices 
aériens d'une souple.sse. d'une légéreté, 

Dans la région de Samsun, le,, prix. tirer le plus grand profit possible de la 
comparativement à ceux de .l'année der· SeJn.aine. 

d' h d' d" ention et d' exécu- 1 ~plfjl entièrement versé el résems 
f une ar tes&e j]Jnv 't . t nu~ en i, 
ion incroyables, s e ruen ve , l .it. 8~.\.2~11,:J!)3.!ta 

nière, sont en hausse:. Vo.ici ceux prati- Il organisera, à cet effet. la vente de 
quéa dans les principaux marché.a de cet- ces produits dans des conditions spé<:ia· 

F'ranee, à Paris, précédés d'une éclatante ---
,te région : les. 

1-t:nommée. Oire1~tion Centrule MILAN Piastres Le ministère de 1' Instruction pu-

Ce soi.r~là, dans le cirque débordant J.'ilialoa <lan~ toute l'ITALII:<~, ISTANHlJL 

d . d' t thou IZMJI{ l.ONDIH:ti ' une foule impatiente atten e en -
. N d' 1 · b Ile Nlm'. YORK e1aste, Andrès et a 1a, u1 run, e 

blonde, &OUS }e cjnlre de toile, )à.haut, rrél\tions à l'Etrungl"r; 
' d , 1 Ren(la Comrner(lÎfliA ltnlinna (!~'rance> 
a vingt mètres du sol. prélu ent a eurs Pnria. )lnr!lnille, Nice, Menton. Can 
'l:lêrilleux exercices. Nul filet sous eux, nes, Monnco, Tolosa, Beaulieu, :\lonte 
et tels deux oW!aux. lui tout noir, elle Cttrlo, .Juan-le·Pintt, < aqablan('a, {lia· 
toute blanche. d'une· banc à 1'autre, j)s roc). 
,·élancent. volent, planent, se croisent, B1.1nC'n Co111111{'rciale Itnliana e Bulgara 

~ofln, Burgas, Plovdy, \"'"arna. 
&e poursuivent, se rcpou9Sent, se raccTO" Bunt'1l Cu1nn1en·iale Italiann e (ire."tl 
~h~nt. prodiges d'audace, de grâce et de Atli?inett, CRvalla, Le Pirde, ~atonique. 
beauté. raquette bicolore, diabolos hu- Ran<·a Connnorciale Italiana e Rumana, 
lllains que les corde~ balancées éga· Bucurest, Arnt1. Braila Brosov Cons· 
Jement se renvojent. avec mille tours, tanza, Cluj, Ualatz, T~misoara,' !'iubiu. 
fous sur eux • mêmes. Par instants, dres• Btt.nt•n Conunerciale Italiana por l'Egit· 

' b 1 d ba d to, Alexandrie, Lo Caire, D~rnanour 
•ea aur le socle mo i e es rres es Mansourah, etc. 
trapèzes. dans un repos qui est encore C Bnnctt 01nn1erciale ltaliana Truiot. Cy 
Un travail. ils prennent des poses plasti· Now· York. 
ques, sur une jambe, courbés ou penchés. Hancn Comn10rc·iulo Italinna Trulit Cy 
'la.tues fières de victoire ou gracieuses Boston. 
d'amour. Ban<'u Co1n11v rc:it\le ltalittna Trust Cy 

Silencieux d'attention admiratrice, l'hilad~lphia. 
•oua eux, le cirque ouvre ses rangs de i\fliliatiuu~ lt 'Etrangeir: 
J:radins garnis d'hommes blancs et noirs. Bttll('R. della s,·Jz~erl\ ltaliann~ Lugano 
<l ch 

1 
ttel\1nzo11u, Chiasso, 1.ocuruo, .:\l~n· 

e- toilettes féminines atoyantes sous drialo. 
_ea grappes de lumière. sa pi!'l:te de Mble 1· · Hanc~ue · r1Hl\'a1se et ltaliunne pour 

Tokat 
Amasya 
Unye 
Ka.stamonu 
lnebolu 
lnebolu, { décoTtiquées) 
Giresun 
Voici les exportations qui ont 

tes au mois d'octobre 19 35 : 

s.57 
li 
IO 
11 

8 
40 
36 
été fai· 

U111 d'upjjoUon QuaUti D1stlutln 

Kiloa 

~nrn!:ïun ~~050 Hnmbouri:: 

llirernn tli>UOO ., 
lnebol11 10000 Hamburg 
ür<lu 416846 llamhourg 
!•'a lsa 13ü04.'i ., 
Falsa 14\lü Al•xandrie 
Fatsn 20000 Tries le 
Uuye 25HHü Hamburg 
Unye \1255 Alexan<lri" 
Unye (déc.) 4170 'l'rieste 
lnebolu ., 500 llaifa 

La Semaine de !'Epargne 
et des Produits nationaux 

l<tune: coinme une corbeille de fleurs à l'Arnfriquo ·Ju Sud. 
fond d"or. (on Fronce) l'ari!f. La Semaine de l'épargne et des pro-

E.t nul des ~ectateun ne soupçonne (on ,\rKentiue) Bueno~ .. \yreis, Ho· duits nationaux commencera, cette 
qu d • d ] h B•lrio Jù ::-iantu.F6. b d " ces eux etres, ont es corp~ ar· année, le 12 décem re prochain, et es 
~ l ch {tlll Hrésil) ~no·P:Lulo, Hio- lo·,J:i-
••ionieux s'accordent pour es arme.r. neiro, Siuitoa, Huhin, Cutir\ La préparatifs sont faits pour donner à cet· 
1"' disputent là-haut, furieusement. Un t'ort • ,tiiegre, Hio Granile, nâci[~ te Semaine un éclat particulier. L'Asso.-
dr.a.rne d'amour ignoré se noue dans ce (Pern 1 t!l~HlC~). _ ciation pour l'économie nationale et 
Jf"U plastiquf" et joli des deux acrobates (au Cluh) Sunlltlgo, Vulparlli'lo, Il' épargne, dont on sait le rôle consi.dé~ 
quj sont, depuis longtemps Jjés l'un à l'au.. ren Culoin!Jie) Hogotui llurun- rable dans les progrès réalisé.a dans le 
t~ qui Un. 

. l01l UrugullY) lUunle\'idoo. 'pays par r épargne, déploie également 
Nadia trompe Andrès avec John, le U lt ]' a Il J une grande ac•'vi'te' en vue de la Se • 1 Htt.utll ngaru· u 11u1 , .. ut upest, Hat· ... 

~.ow gnmaçant et disloqué qui débjte, \'l\ll, }(iskule, :\lako, Kurn1eJ, ()r 011 . maine. Elle fera, entre le 12 .et le 19 
Un air funèbre. de formidable facé~ haza, S:l.ego•I, etc. de ce mois, des publications .spéciales 

t~. Andrès q • depuis longtemps, avait Huoco ltaliunu (eu 1:<:qullt.eur) Gn,yaquil. dans la presse, et oraanisera des confé-
~ soupçon de cette indjgne trahison, ~unta. rences dans les salles de théâtre et de ci-
tout a l'h e t- t ••e'ne, Hanc.o lt~liuuo l.tlu l'éro,1!) _I,.i111a1. Are- l • d l I' " eure, en n """'n en ~ 1 Il 1 nema, ans ea ca es et autres ueux pu-
" h b Il quipu, Callao. ( U:tt'U, ru/.'· o, ou1 111 , 
I' IUrpris Nad a cac ant un i et sous MullionJo, Chiclayo, leu., tu ra, Puuo, blica. 
J a.p.plqut" de velours qui souligne, sur Chincha Alttt.. Elle a déjà distribué plusieurs dizaines 
e h1at"I •l co~ n la rondeur ferme de kiuik Jlar1ttlo\\·y, \\'. \Varazavia ~.A. rar· cle milLer.s de brochures, tracta, graphi-

e.es jeunes ee1ns. ~"' io, 1 octi. Luhhu, L\\'O\\·, l'ozn.n, ques et statistiques sur le mouvement de 
La dispute a commencé aux premiers \Ytlno etc. 'l'.économie et le développement de l'in..-

f!;a.eyc1ses. D'un trapèze à l'autre, ils llr,· ,1t!tku Buuku il. I>. ZtLgrùU, :-ious~1:tk. d t . T . D d . • h ~ocieta. lltllÎl\na di Credito 
1 

Milan, us ne en urqu1e. es concours e VJ· 
CC' an~~nt des mota et des passes; leurs! Viouuo. lrines, où seront uniquement exposés des 
~~jure.!. et leurs élans se croisent, furieux. I i::>il·ge do 1~tiull.1ul, J{ue v0 ·1\·oda., Pa· produits nationaux, seront organ.isétt dan: 
d autant qu'/\ndrè.5 peut voir à l'entrée luzzo KurakÜ) 1 'féléphontt Péra toutes les grandes villes. 
f ~ la pi11te, entre deux manches bouf -1 -l-Ui-tt.2.3.-1.o. D'autre part, !'Association intensifie .. 
_i<tntes. la face enfarinée et grimaçante Agencu d'ljjtanl>ul Allaleruciyun Hnn ra sa propagande en faveur de la con· 
'Q~ son · 1 · 1 ,. Dirl~ctiun; Tél. 2:!UOJ. Opération:; géu.; · d l 
eff') • riva qui ee renverse .&0us e cone 2~IO.-l'vr~efeuille Uocurneut. ~itM.)8. sommation e pus en plus étendue de 

1 e de son bonnet. I' ·1· •1•k111 c•· nos figues, ra1°S1°ns, no1'settes, A os1 ion. ~u . u"ug~ et l'ort. . pommes, 
N . ce moment, du trapèze de droite, ~:fül~. ~abricots de Malatya, pjstaches de Ca~ 

blique, de son côté, a 
enseignant d"entretenir, 
maine, les élèves sur 
l'épargne. 

enjoint au corps 
pendant la Se· 

les bienfaits de 

Le ministère de !'Agriculture et l'lns· 
titut :supérieur d'agronorrüe organisent 

une exposiüon agricole qui sera ouverte 
au palais des Expositions à la fête de la 
Terre. 

1\vant ct"tte exposition, on projette 
d" organiser une exposition de c: la Tur­
quie par la photographie >. au moyen de 
documents photographiques. réunis par la 
Direction générale de la presse. 

L' Association pour l'épargne et I' éco­
nomie a préparé, d'autre part, -son pre­
mier film culturel, qui a trait à lïndus-­
trie lainière et à l'élevage du mouton, 
et qui l'o'Cra, probablement. projeté le 
premier jour de la Semaine de 1' épar • 
gne. 

(De l'•Ankara») 

Le tissage de Nazilli 
On -ait que le tissage de Nazilli est le 

troisième grand établissement indu!'triel 
prévu dans le cadre des travaux d.u plan 
quinquennal. Sa construction cornmen .. 
cera ..,raisemblablement dans le courant 
de ce mois·ci. Le directeur général de 
la Sümer Bank, M. Nurullah Esat Sümer, 
qui ~e trouve actuellement en notre vil· 
le, a eu certains. entTetiens à ce propos. 
Suivant les devis qui ont été dre~és. le 
bâtiment principal de la fabrique coûte­
ra 2.711.992 Ltqs. Le tiJ<Sage commen­
c~ra à fonct1onner au début de 19 2 7 ; 
il produira des cotonnades diver~s. no· 
tamment de l'indienne, du calicot et du 
satin. 

Comme ce fut le cas pour les c:combi­
nats> de Kayseri e-t de Konya, le ti ~ge 
de Nazi1li sera outillé avec le concours 
de l'industrie soviétique. 

Adjudications, ventes et 
achats des départements 

officiels 
L' adminjstration du moilopole des ta­

bacs met en ad1udication, le 23 courant, 
suivant cahier des charges, la fourniture 
de 30.048 bobines à l'usage d• la ma· 
nuraC'tUre. 

"'"'"' La municipalité d'Istanbul met en ad· ad1a s'élance. décrit un ~ut périlleux 1 AgtUll'~ de Péra, lst1klal Cu.t.iJ. 247. Ah \ ziantep, e-tc ... , et elle s'efforcera d'ame-
~Ui a' achève juste sous le trapèze du mÏ· I ?tian11k H~o, r,I. P. ~O.tti. 11 I ner )e public à remplacer, pendant la Se· 
lteu où Andrês, suspendu par Iea pieds, :Succursula d lz.iulr 1 maint'" le café et le thé par ces fruits 
da rattrape au vol. )a saisit de ses doigts LoclLUOJl de cof[ree·fvrts à Pér11, Ualula 'fous les détenteurs de tirelires eeront 

1 e fer par les poianei. et, follement, dans 1 lalnnbul. ~ · 't' • d' d 1 S e e 'ERVI :B TJUVELLER'ti CHE"UFs mv1 es a en eposer, pen ant a emai-

judication, le 12 de ce mois, la confec· 
tion et l'installation d'un a3Censeur. à l'un 
des pavillons de l'hôpital HaSt"ki. pour 
3.450 livr"8. 

l . \r'a·et·v1cnt du pendule de l'appareil, l "" * ne, Je contenu aux banques. 
"' crie • - On estime que le total de 70 millions 

La Sté. des raffineries de sucre de 

t - Donne-moi ce b.ill~t. ou je lâche . A VENDRE de gré à gré, le mobilier , de dépôts au compte d' épaTgne a' élèvera 
out I d un appartement. Téléphoner au numé~ à 80 millions de livres, et l"Aasociation 

h l Lâche 1 réplique seulement plus TO 41. 349 ou s'adresser, de 1 Oh. à 1 1 'déploie tous lu efforts pour que ce chil· 
a •tante et plus pâle Nadia, à Andrèa, heures, a.m., au portier de l'Alrika han. Ire att.,;aine bientôt 100 millions. Les pos 

Turquie met .en adjudication, le 2 1 c.rt .• 
r entreprise, pour un année, du transpc>rt 
par voie de mer, d"lzmit à Istanbul, du 
sucre produit par la raffinerie d'Eski· 
eebir. 

FINI SON ROMAN 
D'AMOUR ... 

Jeune, iolie, elle 
aurait tout pour 
plaire, si son teint 
n''talt pas luisant •.• 

Ne courez pas ce risque, 
et rappelez-vous que, 
quel que soit l'état de votre 

peau, 

MATITÉ 
la Poudra de beauté L T. PIVER, vous donnera ce teint mat 
et velouté si admiré des hommes. 
C'est la poudre mate par excellence, car elle est sans tolc et 
tous ses composants sont mots. 

Parfumerie L T. P 1 VER 
Ghichll Ahmet Be~ sokak 

Succursale d'Istanbul 
No 56 Téléphone' 43044 

MOUVEMENT MARITIME 
LLOTD T"IESTINO 

Galata, l\lcrkez Rihtim han, Tél. 44870-7-8-9 
-0---

D EPARTS 
t o paquebot poste VESTA pur,ira jl'1111" b Dét·t>tnbre à 20 h. pr~<:Îses pour 

le Pirée, Brindü1i, \Tenise et Triesie. Le bat0au partira dei; quais de Ga ata. 
ALBANO partira Jeudi 0 ·o~c·ernhre à 17 h. pc.,ur Bourgaz. \ arMa. Conataolza, 

ov oro1't1isk, Batoum, Trabzon, 8amsun. 
ISEO partira Blunedi 7 Dt1ce1nbre à 17 h. pour ~nloniquo, M6telin, !'im)·rne, le Pirée 

J>utras, Brindisi, Youiee e~ Trieste .. 
LlBANO partira lundi H J)ér.e1nbre a 1G h. pour le Pirée, Naplos, llnrtieille 

et GOnes. 
h-11RA partira lundi 9 Décembre à 17 h. pour l'lrée, Patras, Naplo9, liltr!leille 

et Gêne•. 
FK:\ ICIA partira :.lercredi 11 

Odes•a. 

Dét·emLre ù. 17 h. pour Bourgaz, Yarna, Cooate..ntza, 

NEREID1'~ partira jeudi 12 Déeen1Lro à li h. pour Boul~as \Tarna CE1n1t4ntza. 
Le paquebot; poste de luxe DIANA partira Jeudi 12 Déi·e1nl1re à 2C h. pr6clses, 
pour Pir<!e, Brindisi, Yenîae et 1'rieflte. I.e bateau partira des 4u1t.l!! cle Q,,lttta. 
A~SIHIA partira JcuJi 12 DtSl'e1nhre lt li h. pour Ca\'allu, Snh•n14ue, V'olo Pirêe, 

Palras, Senti 40, Brindi!i, Anc·ona, \'enil!le et Trieste. 
G. MAàlELl partira 1ner1·redi 18 D!Sc"rnbre à li h. po~1r Buurr.âs. \'arnn.i Co119taotza, 

NovoroaSiJ-;k, Batounl, Tr6i)izonde, Sun11ou1n. 

Ser\'Î<"e con1bin6 a\'el! les luxueux paquebots de" ~ooiétés lTALIA et COSULICH 
~auf \'&rio.lions ou retarde pour Je11quel11 1a con1pngnie ne peut pas âtre tenue respoD· 

•able. 
l,a Cornpngnie délivre des billE'tS diie<:ts pour tous les porls du l\:ord, ~ud et Centrd 

d'An1érique, pour l'Australie, la Nou\'elle Zélande et l'Extrêrne·Orient. 
La Compagnie délivre rlea billets mixtes pour Io parcours maritime terrestnt Istanbul· 

l'ariB et l&tanbul·Londres. J.~lle délivre aussi lea billets de l'Aero-Esp .. e~flù ltaliana pour 
Le Pirée, Athènes, Brindlai. 

r·our tou~ renseignen1ents s'atlroaser ù l'Agooce ü~n~rale au Lloyd lrleatino, M.erkez. 
Hihtln1 Ban, Galata, Tél. 44778 et à son Bureau de P6ra, Galata-!'\erny, T41. 4-IRïO 

FRATELLI SPERCO 
Quais tic Galata Cinili Rihtlm llan 95-97 Télé ph. 44 792 

Départs pour 

A nv•rs, Rotterdam, A mster· 
dam, Hambourg, porls du Rhin 

Bourgaz, Varna, Constantza 

.. .. 

., Oreste ., 

" ill'r111es ,, 

11 ()rfste.s 11 

u llt•ruleB n 

Pirée, Mars., Valence 
. '' /Jyoua i\lar·u 11 

l.1vt•rpool •' Lin1a Jlaru." 
"Toyyukn Jf<u·y., 

Compaunil•s 

l'ompa.guie Rol'a.le 
Néerlu.udaise de 

Navigation à Vap. 

" " 

.. 
Nippou Yuaen 

l{aj1ba 

---

Bah•s 
(aauf imprhu) 

vers le 10 Déc. 

vers le :!ii Déc. 

vers le :1 Dec. 
vers le 11' Dl'C. 

vers le 15 ll0c. 

vers le 1~ Jnn. 

ver~ le 181'\·vr. 

--·---
C. 1. T. (Compngnia Italiana Turismo) Organisation ll!ondiale de Voyages. 

\' oyages à forfait. - Billets ferroviaire•, maritimes t>! aériens.- 50 °Io de 
rtduction sur lt1 Ch~u1in~ dt ftr Italiens 

S'adresser à : FHATELLI SPEHCO : Quais de Galata, Cinili Rihtim Han Q5-97 
Ttll, 24479 



4 BEYOCl.U 

LA PRESSE TURllUE IlE CE MATIN 
T ou.t en leur donnant ce con.eil, elle : 
saisit les mains des deux hommes qui se 1 

tournent le de>$ et le.!I raippToche l'une de 1 
l'autre. 1 

C'est le deuxième tableau au-dessous 
duquel on voit le mob c:E.ntente> et dans 
lequel le sanelier sauvé de la mort a re­

Jeudi, 5 Décemhre 1935 

L'épidémie de ra2e à Istanbul 11LA BOURSE ... 
Quelques « cas » surprenants Istanbul 4 Décembre 1935 

~·-Notre second plan 
industriel 

f te d'argent ou faute d'y avofr pensé ? 
\Des fonds, on peut s'en procurer. Et n'a· 
'vons-nous pas des yeux pour voir ce qui 
se passe, chaque année, sur ce secteur 

vêtu, lui auss:i, la forme d'un homme qui 1"-_.-tiarl"l'· 
(Cours oHiciels) 

CHEQUES s'est approché de son chasseur. 

cNotre pays, constate le Tan, avance clu littoral ~ Tout à côté cle Kadikoy, il 
à grands pas sur le voie de lïndustria· Y a la magnifique jetée et le brise-lames 
Jisation. Notre président du conse1l, ls· de Haydarpa\l<l. Ces oUJVrages ne sont 
met lnonü et notre ministre de l'Econo • pas tombés du ciel 1 Ils ont été cons • 
mie, Celâl Bayar, ont procédé, en une truits, il y a quelque 40 ans, gTâce à l'ar­
semaine, à la pose de la première pier- gent turc. On dira que c'est un Européen 
>re ou à l'inauguration de quatre nouvel· hlélangé, du nom d'Hughenin, qui l'a 
les fabriques. Ainsi, en peu de temps, un 1 fait ériger. Mais cet homme n'était pas 
capital de 25 millions a été porté sur 1e venu d'Europe avec un sac plein d'or. 
terrain du travail et de laction. La gare, le brise-lames, la jetée de Hay· 

Venons-en au tr.oisième t<f>leau. 0 
surprise 1 Trois hommes sont assis au • 
tour d·une table au milieu de laquelle 
nous apercevons le pauvre sanglier que 
lon a dépë<:é affreusement et qui est à 
peine reconnaissable à la forme de sa 
tête. Pas de doute l C'est bien le -sanglier 
<pour lequel, un instant auparavant deux 
hommes étaient sur le point d'en veni:r 
aux mains. Chacun des convives tient un 
co4teau et se prépare à couper le mor· 
.ceau le plus gras. Lïmportance, pour l'économie natio • darpa{la, ont été construits avec l'argent 

nale, de ces nouvelles fabriques, venant tmc. Et nous •pourrons être sûrs qu'à cet­
après celle de Kayseri qui a commencé te occasion, si les travaux ont coûté ef· 
à fonctionner cette année-ci et après fectivement un million, on a dû voler en­
celle de Nazilli, dont on vient de poser core un million, Et cela aussi, c'était de 
la première pierre, est très grande. Ce l'argent turc 1 Du moins, il Y a là un en­
ne sont pas. pour la plupart, des institu- semble d'ouvrages qui ont rrésisté depuis 
tions destinées à servir au développe · 40 ans aux tempêtes et aux tremble · 
ment de telle ou telle autre zone indus- .ments de terre. Et quoique Hughenin ai.t 
trielle ; ce sont des cindW>tries mères> raflé beaucoup d'argent aux Tuxcs, nous 

Telle est la brève ex.plication de 
histoire sans paroles. 

Quant à la morale ·à en tÎI'er, li n'est 
même pas nécessaire de s'y étendre. Le 
1plus grand art des peuples dans le cours 
de leu.r existence consiste à ne pas cons­
tituer le gibier que lon 
être servi à table.> 

destinées à créer un nouveau mouve · sommes bien obligés de dire : paix à son LA VIE SPORTIVE 
ment. de nouveaux élans industriels, et à âme f> 

accroître 1a prospérité et 1es .possibilités La Bulgarie et !'Entente L'Angleterre a battu I' Al-
de travail de tous les compatnotes. 

T~ut le peu~le :"8it fol'll bien q_ue les Balkanique lemagne par 3 buts à Û 
fabriques d Eskii:;eh1r et Turhal qm com­
plètent lorganisation et r outillage de no­
tre industTie du sucre ne serviront pas 
seulement à procurer cet article à bon 
marché, ma;s assureront du ~ravail à 
peut-être 150.000 compatriotes, aideront 
au développement des services des trans 
ports et des chemins de fer, dével.oppe­
ront la culture d~ la betterave et JOUe • 
ront ainsi un grand rôle dans le déveloip· 
pement de l'agriculture. De même, les 
nouvelles fabriques de Mérinos et Sun­
ipek, ainsi que la verrerie, à l'instar des 
sucreries, réjouiront des millions de corn 
patriotes.> 

Nos affaires 1naritimes 
sont très arriérées 

Le Zaman dresse un brlan sévère des 
mésaventures qui ont marqué notre ac­
tivité dans le domaine maritime. Aux 
accidents et aux catastrophes qui ont eu 
un douloureux retentissement dans le 
,pays, notre confrère ajoute le peu de 
·rendement de )'école de pisciculture. Il 
continue en ces termes : 

cPas un seul des ports indispensables 
pour un pays comme le nl>tre, qui a un 
grand développement de côtes, n'a été 
construit jusqu'ici. Renonçons aux grands 
établissemenl.s de ce genre qui nous font 
défaut, en mer Noire ou dans !'Egée. 
Mais nous ne sommes même pas parve· 
nus à créer deux débarcadères petits, 
mais solides, aux abords même d'Istan­
bul, en Marmara. 

Tout le trafic du bois et du charbon 
cle notre vme se fait par y enikap1 et 
Kumkapi. Des milliers de voiliers y abor 
dent tous les ans. y débarquent des cen­
taines de milliers d' ocques de charbon 
ou de cçeki> de bois. Et il nous semble 
que, de ce fait, la Municipalité encaisse 
des milliers de Ltqs. comme droit~ de 
quais : mais elle n'a pu distrafre 10.000 
Ltqs. de son budget, qui se chiffre par 
millions, pour construire un débarcadère 
solide ni à Kumkapi, ni à Yenikapi, ni à 
Bakirkoy, ni à Ye~lkoy. Quelle est la 
ville au monde qui, étant en·tourée d'eau 
de quatre côtés, n'a pas le moindre dé­
barcadère i 

Et quand, à Dieu ne plaise, un orage 
comme celui d'avant-hier, 'abat sur la 
ville, on enregistre, tout le long du lit­
toral, des dommages qu'tl n-e serait pos· 
sible de constater que dans une cité a· 
bandonnée. Jetez un coup d' oe;J aux 
photos qui ont été publiées, hier, par nos 
journaux : les vagues ont emporté le:: 
trois quarts d'une des avenues les plur 
fréquentées de Kadikoy, c'est-à-dire de 
l'un des faubourgs les plus prospères de 
la ville. li y a deux ans, pare1lle mésa · 
venture était déjà survenue. 

Comment se fait-il que, depuis tan ~ 
d'années, ces quais de Kadikoy n'aien~ 
pas été sérieusement réparés et que lor. 
n'ait pas dressé un brise-lames, bon ou 
mauvais, pour les protéger i Est-ce fau 

Cer.tains journaux européens ont an - -o--

noncé que le récent changement minis • Londres, 4 (Par Radio). _ Aujou.r-
tériel survenu en Bulgarie .serait suivi par d'hui 8 ' est déroulé, à Londres, au stade 
d.e~ modifications dans. la politique ex ." du T ottemham Hotspurs, le grand 
teneure de ce pays q':11 se rapprocherrut 

1 
match de foot-kil enbre les équipes 

~otamment de I~ Pente Enten,te et de d'Angleterre et d'Allemagne. Le temps 
1 Entente. ~a.lk~ru~u~- . 1 était pluvieux. La première mi-temps 

U 
cLda verlJteK, cent a .ce propols MBu. IASli:n l fut nettement à lavantage des Anglais. 

s, ans e urun, c est que a 'gane Vers la fin des 45 pr-m·;' • t J' · d · · L d . J ~ .... eres m1nu es, a 
traverse une cnse e regime. e ermer 1 vant-centre Camsell mar u 1 • · · • · 1 H d • . q a . e pyermer 
remame'.11ent m1msten~ est un e et e 1 but pour son équipe et la mi-temps prit 
cette cnse. On en sait pas encore fort fin pat ) but à O, en faveur de l'Angle­
exactement ce que fer.a le nouveau pré- terre. 
sident du conseil, M. Kiosseivanoff et il La seconde mi-temps eut 1 • 

h d d 
.. 1 • \ a mem,e 

est ors. e oute _qu 1 se t.rou.ve en -pre- physionomie que la première. Sauf de 
~ence dune question const_i~honnelle. Il f 1rares échappées, les joueurs allemands 
elab~rdera ~ned nouvelljl lo1. 1ele~torale et 1 furent sur la défensive. A la 22ème mi­
_proce er9 a e no~ve es ~ ections. nute, Bastin passe le ballon à Camsell, 

A un moi:ient .ou .. le ~bmet se trou -1 qui, de 15 mètres, bat Jakob pour Ja 
ve a~x ~n~es, a 1 mterie_ur. avec. .d.es deuxième fois. Quelques minutes après, 
questions s1 importantes, 11 est difficile Bastin réussi~ le l!l'oisième but et le 
~~ ~révoir dans que~le mesu~e. il pourra match se termina par la victoire anglai· 
s mteresser aux questions exteTJeures. On se : 3 buts à O. 
ne saurait nier que rune des Taisons es- Voici quelques détails autour de cette 
sentielles qui contribuent à provoquer le sensationnelle rencontre transmis par 
déséquilibre intérjeur de la Bulgarie, !'Agence Anatolie : ' 
c'est le fait de son isolement en politi · Londres, 4 A. A. _ Le match de 
que extérieure ou plus exactement, le foot-ball anglo..a~lemand est J'événe . 
fait qu.elle n'ait pas adhé<ré à l'e~tent" ment du jour. La presse publia déjà à 1 O 
conclue par les quatre Etats balkaniques, heures du matin des éditions spéciales 
ses voisins. Il est impossible que r ancien 1 dans lesquelles les chances des deu 
ministre des affaires étra~gères et pré~-1 teams sont discutées et décrit: 
dent du conseil actuel, qm est un des d1- en langues allemande et anglaise. 
1plomates bulgares les plus en v_ue , , ne 1 Aux Gares de WateTloo et 
'le rende pas compte de ce fait. C est · de Victoria, on compta au tota·I 1 7 
'.'o.urq.u?} on, ne sau:ait c~nsidérer comme trains péciaux apportant les supporters 
miust1f1ee 1 hypothese d un rapproche • allemands, donot J.e nombre peut être 
ment entre la Bulgarie et !'Entente Bal- chiffré à 1.600. 

kanique.> L'hallali L'équipe roumaine «Trico-
lore» à Istanbul M. Yunus Nadi commente, dans le 

Cumhuriyet et La République, une série L' excellerute équipe roumaine Unirea 
de trois caricatures où l'Abyssinie est fi· Tricolore est arrivée, hier matin, en notre 
gurée sous l'aspect d'un sanglier qu'un 'Iville en vue de dtspute.r deux matches. El­
dmsseur, - l'Italie, - est SU'T le point le compte dans ses rangs piusieurs inteT· 
d'abattre : nationaux roumains et figure parmi les 

cL' Angleterre prend en pitié l'inno · j meilleures formations de Bucarest. Lors 
cent animal qui, au cours de cette ch.as- , -de la tournée de Galatasaray en Europe 
se est le premier exposé au feu meur · 'centrale, elle se mesura, à Bucarest, avec 
trier des fusils. Elle prendra le chasseur les Jaunes-Rouges et les battit par 4 buts 
par le pied pour lui faire lâcher prise. El- à 1. 
le y réussiTa, mais cette ac.t\on ouvrira Samedi, le Tricolore rencontf'Cfra à 15 
évidemment le chemin à une querelle 1 heures, au stade du Taksim, le Péra Club 
entre celui qui désire s'emparer du gibier et dimanche, à la même heure e:t au mê· 
et celui qui cherche à l'en empêcher. me tour, se déroulera le match-N!vanche 

Pour que le gibier ne meure pas sous Tricolore-Galatasaray. 

le coup di: poi.g?3rd. deux hommes Chez les non-f éd . , s 
vont se prendre a la gorge. li y a proba- ere 
bilité qu'une scène plus sanglante s'en- Dimanche prochain auront lieu. les ren-
su1ve. contres suivantes parmi les associations 

Pour que l'incident ne dégénère pas non~fédé<rées : 
en catastrophe, la Fnnce, qui est repré- Au stade du Taksim, à 8 h. 30 et 1 O 
sentée sous la forme d'une femme au heures 30, pour les J.eague•matches : 
coeur tendre, entre en scène et s'efforce T. Y. Y. Kurtulu, 1 et Il conbre Esayan 
d·apaiser la dispute. Elle dit : cVous de- 1 et Il. 
vez, d'une part, avoir pitié de cet ani· Au stade Seref : Péra Club] contre G. 
mal, et de l'autre, éviter de vo-us entre- Spor, à 8 h. 30. 
tuer pour lui. Attendez que l'on puisse Péra Club JI cont~e Gedikpafa, à 1 O h. 
s'entendre et commen.cez surtout par Cette dernière partie é.t.ant un match 
une réconciliation entre vous deux>. de coupe. 

/ 

loulous sont un objet de terreur ... 

:Les « suspects » !sont conliuils à l'institut nnlirabique 

Voici quelque deux mois que la crain- mâle et femelle 1 
te des chiens et des chats est générale à I Ces ?eux .• gnmpeu~s ét.a.'.en.t si am_u. • 
Istanbul. On redoute ces animaux domes· sants, s1 esp1egles, qu ils fa1sa1ent la io1e 
tiques plus qu'on ne le ferait de! ' de toute la troupe du Théâtre de la Ville. 
terribles fauves de la savane. Mais, un beau jour, ils se sont mis à mor· 

Le petit loulou blanc, frisé, peigné. par· dre, furieusement, et le mâle n'a pas tar· 
fumé, qui dort, pacifiquement, SUT un cous_ dé à _,rendre sa petite âme fantasque au 
sin de style cubiste, est l' obje: de :re-- dieu des écureuils ; la femelle, inconso· 
.gards apeurés ou sournois. Le moindTe !able, (car elle lest réellement 1) a été 
jappement est un sUjet d'alarme. envoyée à l'Institut antirabique. 

Entendez les conversations des amis qui , Les spécialistes affirment que la rage 
viennent vous rendre visite. Leur pre •'! se communique même aux coqs et aux 
mier soin, dès que vous leur aoYez ouvert chauves-souris! Quant aux souris, si crain 
la porte de votre home, est de s'informer' 1 tives d'habitudes, quand elles sont en-
pTudemment : ragées, elles n'hésitent pas à s'attaquer à 

- Fidè!oe est-il attaché i l'homme et à mordre les dormeurs dans 
- Lily est-elle au salon ? lem lit 1 
Et je connais des gens prudents, qui - Une femme a contracté la Tage, 

n'entreront, à aucun prix, tant qu'ils n'au· affirme le Dr. Zekâi Muammer, pour a­
ront pas eu r assurance que mon inoffen- voir lavé, de ses mains gercées, un verre 
sif caniche est impitoyablement enfermé dans lequel avait bu un chien enragé l 
à double tour, au grenier ou dans la cham- Voici un autre cas plus surprenant : 
bres de débarras. Un chien avait poursuivi un enfant 

Ouverture Clôture 
Londres 62l.- 6-W.25.-
New· York 0.79.47.- O.ïU.45.-
Paris 12.00.- 12.(JÜ.· -
Milan 
Bruxelles 4.69.88 4.70.-
Athènes 83.81.69 83.81.fi;J 
Genève 2.45.57 2.45.m 
Sofia 64.475. 64.475. 
Amsterdam l.17.2<J 1.17.W 
Prague 19.21.- 1\l.21.-
Vienne 4.24.- 4.24-
Madrid 5.81.82 li.81.00 
Berlin 1.97.62 1.U7.62 
Varsovie 4.22.- 4.U.-
Budnpest 4.51.3l 4.5UJ2 
Bucares' IO'l.19.25 IÜ'2. l!J.2i> 
Belgrnrlo 84.81.62 34.81.62 
Yokohama 2.76.!JO 2 76.UO 
::itockhulm 3.12.37 3.12.Xï 

DEVISES (''entes) 

Londres 
New-York 

Hruxelle~ 

Athènes 
Genève 
Sofia 

Prague 
Vieuue 
Madrid 
Berli 11 

Achat Vente 
()17.- 620.-
124.- 126.-
166.- 168.-
165.- 170.-
82.- 1'4.-
22. - 2'3.f.O 

812.- 815.-
:!3.- 25.-
82.- 8-1-
rni.- \Jfi. -
22.- 24.-
lf). - 17. -
33.- 813.-
22. - 24 
~~.-

11-
52.-
3!.-

31.-

24.-
12.50 
54. 

'34 -

32.-

Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohumu 
Moscou 
8tockholm 
Or 
t.focidiyo 
Bank-note 

WJ.- !J40. -
5~.50 r.3.-

234. 2:!.'1.-

FONDS PUBLICS 
Derniers cours 

I§ Bunkn§i (au porteur) 
I§ Banka~i (nominale) 
Régie des tabacs 
Bomonti Ni!ktar 
Sociét6 Deroos 
~irkotihayriye 

Tramways 
Sooilltll des Quai~ 
Régie 

U.80 
\l.50 
2.25 
8.80 

11\.W 
15.l'Jl 
l:lt.75 
11 -
li.50 

Chemin de fer An. liO 0,0 au comptant 2û ;15 
Cbomin de Ier An . 60 0/0 1\ termo 25 2!J 
Ciments Aslan 8.W 
Dette Turque 7,5 (1) a'c 
Dette Turque 7,5 (l} a/t 
Obligations Anatolio (1) a/ c• 
Obligations Anatolie (1) a ./ t 
Trésor Turc 5 0;0 
Trésor Turc 2 0/0 
bjrguni 
Sivas-Erzorum 
Emprunt intérieur a,'c 
Bons de Ruprésentation afc 
Bons de Heprésentation aft 
Banque Centrale de la H. T. 

2ü.tl0 
2ü.ll0 
41l.û5 
4?.(j5 
54.f.>Ô 
4ï.50 
U5.-
U5.-
IJU.-
4i.IO 
46 85 

Une jeune dame, élégante et fine, 
croise dans la rue deux gommeux. 

- L'adorable créature, dit l'un d'eux, 
assez haut pour être entendu par l'inté-
ressée. 

- Pour l'amour du ciel. lui souffle 
son compagnon. Ne vois-tu pas qu'elle' 
tient en laisse un basset ~ Je n'ai aucune 
envie d'aller chaque matin subir une pi· 
qûre à l'Institut antirabique 1 

pour le mordre. Il avait simplement dé· 
chiré son pantalon, sans atteindre la 
chair. Le mère voulut réparer le domma· 
ge. Elle fit une reprise et, suivant son ha·; 
bitude, trancha le fil avec ses dents. En 
ce faisant, elle effleura, de ses lèvres, 
l'endroit qui avait été touché par la gueu· 
le de l'animal. Et cela lui suffit pour rece­
voir le microbe de la rage ... 

Les Bourses étrangères 
Clôture du 4 Décembre 1935 

BOUJtSE de LONDRES 
15 h. 47 (clôt. oil) 18 h. {Kpr1's elôt.) 

New· York 
Paris 
Berlin 
Amsterdam 

4.9318 4.ll:!\!3 
74.82 74.78 
12.26 l:l.25[1 
7.2H 7.275 

Les chats aussi sont mal vus. 
Le médecin chef de 1'1.nstitut antira­

bique, Dr. Zekâi Muammer, nous annon· 
ce qu'en Amérique, on a déclenché con· 
tre eux une guerre implacable. On a dé· 
truit, en une seule journée, à Boston, 5 
mille de ces félins ..• 

li faut dire qu'en Aménque, on a la 
manie d'élever des écureuils. Nous 
ignorons qu'elle se fut implantée aussi 
chez nous. Or, les artistes du Théâtre de 
la Vj.Jle, Talât et Cahide, leurs frères, 
soeurs, tantes et jusqu'à leurs domesti­
ques, ont été mordus par deux écureuils, 

Hikmet FERIDUN. 
(De l'«Ak~am») 

-------···-------
Un nouvel archipel 

Une expédition, qui vient de revenir à 
Arkhangel sur le brise-glace Malyguine 
après une navigation polaire de 115 
jours, découvrit un nouvel aTchipel dans 
la partie centrale de la mer de Kara et 
décela sur l'île Kirov des gisements de 
houille de très haute qualité dont les cou· 
thes atteignent de 8 à 10 mètres cl' é • 1 
:'paisseur. 

Bruxelles 
Milan 

29.1775 2<J.16:-i 

Genève 15.225 
A lhènes 520. 

BOURSE lie PARIS 

-.-
15.~15 

520. 

Turc 7 112 1933 2'J5 -
Banque Ottomane 1 260.-

Clôture du 4 Désembre 
BùlJHSE de NEW-YORK 

Londres 
Berlin 
Amsterdam 
Paria 
Milan 

4.ll'.275 
40.24 
67.78 

6.5925 

4.IJ275 
40.~:I 

67.7ti 
6.5U12T> 

.-
(Communiqué par l'A. A.} 

FEUILLETON DU BEYOCLU N° 41 meur 1 •.. Une constatation s'impose en· griser de paroJes. .tion désespérante ? deux fois par aemaine. 
tre nous. Nous ne pouvons pas nous en. - Vous venez me reconduire jusqu'à N'était-ce pas elle qui avait voulu - Oh 1 protesta·t-elle, saJSJe, car cet• 

L'HOMME DE SA VIE 
tendre : n.os caractères se heurtent corn· ma voiture ~ ll faut que je passe à la cette séparation ? N'avait-elle pas esti- te correspondance lui paraissait difficile 
me les épées de deux duellistes. li n'y a banque y déposer une somme à votre 1 mé qu'elle se sentait mourir entre les à créer. Qu'est-ce que vous voulez qlle 
pas une semaine que nous sommes en • onom. Je pourrais, naturellement, Tégler ; rnms de Montjoya ? l;e vous dise si je vous écris ai souvent ? 
semble, livrés à nous-mêmes et à nos tous vos frais ici, mais je ne veux pas I Eh bien 1 Yves Le Kermeur lui avait - Vous me parluez du temps, de la. 
réactions, que tout ce que fait a'un blesse vous savoir démunie d'argent, et un car· donné satisfaction •.. Elle avait quitté la mer et du ciel, nposta-t-il, agacé qu'ell~ 
J' autre. li m'a paru que j'avais toujouTS net de chèques vous est nécessaire. r vielle demeure et elle allait hahiter SCU· parût vouloir se déro-ber à une chose SI 

eu pour vous la même indulgen.ce et les Ils descendirent pour gagner l'auto. à 
1 
Ie, à Nice, libre et débarrassée de tout naturelle. Ce que je veux, c'est vous Jirel 

(MONTJOYA) 

Par MAX DU VEUZIT 
mêmes attent:ions, il faut croire que je travers les allées bien sablées du parc. contact démoralisant, puisque son mari - Bon 1 pro-mit-elle dans le vague. 
me suis leurré, puisque vous avez épr<>u· Maintenant que l'heme approchait, allait retourner là-bas. Mais il insistait : 
ivé le besoin de me fuir. 1' orpheline se sentait envahie par un vé· li allait partir. - Je veux vous lire r.égulièrernent. Ce• 

Et ces longs vestibules presque tou • 
jours déserts, ceo; escalien aux tapis ri­
ches qui rendaient les pas silencieux, ce1 
salons vides du rez-de-chaussée, ces 
clients étra~ers croisés dans le hall, 
tous ces serviteurs inconnus qui ne pa • 
raissaient pas la remarquer ... comme 
tout cela était sévère, froid, hostile 1 

Et il allait falloir vivre journellement 
au milieu de tout ça 1 

Elle avait, de nouveau, l'impression 
.d'abandon ressentie jadis, à la porte de 
Montjoya. 

- Allons, vous serez bien ici, lair est 
doux dans ce quartier. Cette chambre 
est saine, la maison est tranquille, et 
vous ne serez pas i&olée. Je préviendrai 
le docteur qui viendra vous visiter tou· 
tes les semaines. 

- Mais je ne suis pas malade ... 
- Quand le moral ne va pas. on lest 

toujours plus ou moins. li suffit que vous 
soyez pâlotte pour que mon devojy soit 

- Tout le mal vient de moi, assura· ritable malaise : son mari. aJlait s'éloi • Oh 1 oui 1 Qu'il s'éloignât bien vite, ci n'est pas un désir que j'exprime et que 
t·elle. Je vous ai dit que c'était ma faute. gner, la laissant seule au milieu d' étran·, cet homme pour qui elle avait si peu vous pouvez hésiter à satisfaire, c'est uP 

de faire vérifier votre aanté. - Je commence à en être .persuadé, gers. compté et qui la laissait aller sans au · ordre que je vous donne ; quoi que vou~ 
- Vous êtes très bon, fit-elle, sincè- fi1-il sans bienveillance. Les femmes cou· Comme ils longeaient la terrace, elle j tres paroles que des considérations phi- paraissiez en penser, Noele, vous deve1 

rement reconnaissante que son mari prît rent toujours après des chimères qu' el- s'arrêta et s'appuya, défaillante, sur le/ losophiques sur la vie et sur les satis · me tenir au courant de votre vie.,. vous 
un tel soin °de son bien-être et de sa san- les ne peuvent atteindre, et elles se fi. rebord de pierre du mur, qui servait de . factions qu'elle nous réserve ... des mots, entendez ? • 
té. gurent facilement être des incomprises. garde-fou. Elle avait l'impres~ion d'une 1 des théories, tout un fatras d'idées per· Ses yeux impérieux ne permettaient 3 

- Bon et bête, c'est entendu 1 bou- Elle essaya de plaisanter pour couper dngoisse se muant en faiblesse physique sonnelles vues sous un angle particulier .. . J' orpheline qu'un acquiescement. 
gonna-t·il. court à son mécontentement. et arrêtant ses pas. une morale éloignée de celles des autres - Je le ferai, promit-elle docilement• 

Yves Le Kermeur ne vit pas les gyands - Si c'est le lot de toutes les femmes, - Cette vue est merveilleuse, obser· faisant de lui un homme froid, insensi- toute sa pensée concentrée sur ce poinl: 
yeux d'enfant qui se levaient vers lui, je n'ai pas la prétention d'échapper au va Yves Le Kermeur. Voici un endroit ble, qui ne lavait jamais aimée ... qui ne « li va paTtir. > 
tout brouillés de la.nmes. il évitait de re· sort commun. , qui vous verra souvent, je crois. •l'aimerait jamais l 
garder sa femme, car, dans l'ébat d'esprit Mais il n'acceptait même pas qu'elle - Oui, répondit-elle machinalement. Oh ! oui 1 qu'il s'en allât bien vite, 
où il était, il ne savait pas quels reproches lui donnât raison. Elle songeait avec épouvante que, ;pour qu'elle pût penser à autre chose et 
méchants et certainement immérités il lui - Oh 1 n'attachez .pas une trop gran- lorsqu'il serait paT.ti, elle n·aurait plus le oublier ... recommencer sa vie ... une au· 
aurait adressés. de importance à ma boutade. Depuis que courage de refaire seule cette route qui tre vie l 

Il furetait partout, ne tenant pas en le monde existe, les hommes ont éprouvé 'était pour elle un chemin de croix. 1 Oui. qu'il. s'_en allât... . , 
place, comme un lion en cage qui vou • le besoin, quand quelque choae ne va Par-dessus le mur bas, elle regardait 1 Et tout etru~ pour le rrueux, n est-ce 
drait user ses griffes. pas comme il leur plaît, de rejeter leur l'abîme que formaient les terrainq en pen- pas, puisque Yves Le Kermeur I' entraî-

11 ne la regardait pas, et, cependan.t, déplaisir suT le dos des femmes. Et corn· le dégringolant vers les quartiers plus nait vers la voiture et qu'il allait partir ? 
il avait vu la !urne qui mouillait sa joue. me, généreusement, tout à l'heure, vous peuplés. Il lui semblait qu.e le vide l'atti-I A cet.te ultime m.inute, il disait de sa 

- Allons, Noe!~. fit-il, toujours sans 'VOUS accusiez, je me suis empressé de rait. j voix un peu basse : 
paraître la voir, ne pleurez plus. Tout à profiter de l'aubaine. Elle se Tedressa et passa sa main gla· 1 - Vous m'écrirez, Nocle : je veux 
l'heure, je vais partir et vous serez dé • li parlait, bourdonnant, comme si, cée sur son front brûlant. être au courant de votre vie. li faudra 
barrassée de moi et ~de ma. mauvaise hu· tout d'un coup, il avait eu besoin de se Voyons, que signifiait cette sensa • me donner de vos on-0uvelles au moins 

1 l 
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